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Mission Asie
histoire, actualité 

et témoignage



15h-16h30
Dans le cadre du 400ème anniversaire de la naissance 
de Pierre Lambert de la Motte (1624-1679)  
La mission, le pouvoir, la Croix

2ème partie : Mgr Pierre Lambert de La Motte, 
le roc fondateur des missions en Asie

Françoise Buzelin 
Historienne des Missions, docteure en histoire de l’art, 
ancienne conservatrice du patrimoine

Après une double carrière rouennaise de magistrat laïc puis de 
directeur ecclésiastique du Bureau des Pauvres, Pierre Lambert 
de la Motte, nommé évêque de Bérythe et vicaire apostolique de 
Cochinchine, est le premier membre des MEP à quitter la France 
pour l’Asie en 1660.  À partir d’Ayutthaya, au Siam où il établit la base 
des missions françaises il assurera la mise en place des nouvelles 
orientations romaines en dépit de la résistance acharnée des tenants 
de l’ancien système du Padroado portugais. Lutteur infatigable doté 
d’une profonde spiritualité il acquiert une réputation d’envergure 
dans toute l’Asie du Sud-Est et meurt d’épuisement en 1679, à l’âge 
de 55 ans, juste après sa nomination d’administrateur général 
des missions d’Indochine.
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15h-16h30
Le Concile de Shanghai de 1924

Père Landry Védrenne (MEP)
Mène ses recherches sur les relations sino-vaticanes durant 
les pontificats des papes Pie XI et Pie XII. Il est en thèse de doctorat à 
la Faculté des Sciences Sociales, d’Économie et de Droit (FASSED) 
de l’Institut Catholique de Paris (ICP). Il est membre du programme 
French Taiwan Studies Project (FTS) à l’École des Hautes Études 
de Sciences Sociales (EHESS) et est double lauréat de la Bourse de 
l’École Française de Rome (EFR). Il vient d’être nommé historien-
archiviste au dicastère pour l’Évangélisation (Vatican)

Il y a cent ans s’ouvrait le Concile de Shanghai de 1924, marquant 
un tournant significatif pour l’Église catholique en Chine. À partir 
de l’encyclique Maximum Illud (1919) de Benoît XV, Pie XI sou-
haitait poursuivre la réforme des missions de son prédécesseur 
en favorisant l’autonomie des Églises locales. En 1922, il envoya 
Mgr Celso Costantini comme délégué apostolique en Chine, lui 
demandant de convoquer le premier concile chinois pour adapter 
les pratiques missionnaires aux circonstances locales tout en 
maintenant l’unité avec Rome.
Au cours de cette conférence, le Père Landry Védrenne présentera 
le contexte politique et missionnaire dans lequel s’est déroulé le 
concile de Shanghai, à partir des archives du Vatican. Il exposera 
également comment les décisions prises ont visé à renforcer 
l’organisation et l’autonomie de l’Église catholique en Chine, 
permettant ainsi une meilleure adaptation aux réalités culturelles 
et sociales in situ.
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15h-17h
Birmanie 2024 : Regards croisés sur l’état des lieux 
de la Birmanie

Dr. Olivier Guillard  et interview du P. Cyrille Delort 
(MEP)
Docteur Olivier Guillard est chercheur-associé à l’Institut d’études 
de géopolitique appliquée, directeur de l’information chez Crisis24 
et chargé de cours à l’EDHEC

Père Cyrille Delort est ordonné prêtre par Mgr Thierry Scherrer en la 
cathédrale de la Sainte-Trinité de Laval le 14 juin 2015. Sa messe 
d’envoi est célébrée le 1er octobre 2017 en l’église Saint-François-
Xavier et il part le 4 octobre rejoindre la Birmanie.

Quatre ans ont passé depuis le coup d’État en Birmanie, qui a 
stoppé net la marche du pays vers un système démocratique. 
Alors que les généraux birmans semblent s’installer durablement 
au pouvoir, la résistance ne faiblit pas dans le pays, où des groupes 
nombreux et mieux financés voient le jour.
La conférence du Docteur Olivier Guillard sera suivie par une inter-
view enregistrée du Père Cyrille Delort, missionnaire en Birmanie. 
Le Père Cyrille est en Birmanie depuis 6 ans. Un début de mission 
compliqué par la Covid, et ensuite par le coup d’état de la junte 
militaire. Un témoignage inédit dans un pays en crise.
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15h-16h30

Le rôle du patrimoine dans la construction identitaire 
de la Corée du Sud

Pierre Emmanuel Roux 
Maître de conférences, à l’Université Paris Cité et membre 
du Centre Chine, Corée, Japon de l’EHESS. Ses travaux portent 
sur l’histoire religieuse et juridique de l’Asie de l’Est entre le XVIIe 
et le XIXe siècle. Il est notamment l’auteur de La Croix, la baleine 
et le canon : La France face à la Corée au milieu du XIXe siècle 
(Cerf, 2012. Prix Auguste Pavie)

Depuis sa fondation en 1948, la République de Corée n’a cessé de 
mettre en valeur son patrimoine matériel et immatériel, démontrant 
que les Coréens ont su accueillir au cours des siècles des cultures 
continentales et maritimes tout en développant une culture unique 
n’ayant rien à envier à leurs voisins. Ce patrimoine a longtemps 
été associé à un roman national qui fut lui-même exacerbé par 
l’épisode colonial japonais du début XXe siècle. De nos jours, 
le patrimoine ne sert plus seulement une construction identitaire 
au niveau national, mais il répond également à une volonté de 
reconnaissance de la péninsule coréenne sur la scène mondiale.
(NB : Le patrimoine religieux, et notamment le patrimoine catho-
lique, fait partie intégrante de cette construction identitaire).
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15h-16h30
Stratégies de puissance de l’Inde à l’heure 
du nationalisme hindou

Olivier Da Lage 
Chercheur associé à l’IRIS, spécialiste de l’Inde et de la péninsule 
arabique.

Depuis 2014, l’Inde est dirigée par Narendra Modi, un nationaliste 
hindou décidé à faire de l’Inde l’une des puissances majeures 
du XXIe siècle. Entre idéologie et pragmatisme, la politique étrangère 
indienne affirme chaque fois que possible l’identité hindoue de 
l’histoire du pays, alors même que la constitution, inchangée, se 
veut laïque. Et si les hindous représentent un peu moins de 80 % 
de la population, les plus 20 % restants se partagent entre une 
importante communauté musulmane de plus de 200 millions d’In-
diens (14 %) sans oublier les chrétiens (2 %), les Sikhs, les Jaïns, 
les bouddhistes, les parsis et les animistes. La population indienne 
étant l’une des plus religieuses du monde, toutes confessions 
confondues, la cohabitation ne va pas toujours sans problèmes.
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15h-16h30
MISSION MADAGASCAR : une église jeune et vivante

Père Bertrand de Bourran (MEP) 
Originaire de Dax le Père Bertrand de Bourran est prêtre MEP 
et vit à Madagascar depuis 30 ans

Père Bertrand de Bourran s’occupe depuis 2010 de la paroisse de 
Tsarahasina, dans le jeune diocèse de Port Berger au Nord-Est 
de l’île. Véritable bâtisseur, il a créé des écoles, des dispensaires, 
des églises… Pour lui il n’y a pas d’évangélisation sans dévelop-
pement intégral de la personne. 
Rencontre avec un missionnaire qui ne peut accepter la fatalité 
de l’appauvrissement de Madagascar.S
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Les rituels de vénération des ancêtres  
dans la pratique du catholicisme à Taïwan

Eva Salerno 
Maître de conférences à la Faculté d’Éducation et de Formation 
de l’Institut Catholique de Paris (ICP), chercheuse associée 
au laboratoire Groupe Sociétés Religions Laïcités (GSRL) 
du CNRS

Cette conférence explorera l’introduction et le développement 
d’une pratique d’inculturation au sein des églises catholiques 
taïwanaises, à savoir la vénération des ancêtres, expression de 
la piété filiale dans la culture chinoise. 
Elle présentera également l’implantation du catholicisme à Taïwan 
et se penchera notamment sur la période de renouveau de la pra-
tique de la religion catholique dans les années 1950, à travers 
l’étude des carnets manuscrits du Père François Boschet (MEP), 
missionnaire à Taïwan de 1948 à 1975.
La mission taïwanaise de l’époque sera illustrée par la projection 
du film documentaire « Le miracle de Formose », réalisé en 1957 
par le Père Christian Simonnet des MEP.
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15h-16h30
Médecine, mission, (dé)colonisation : 
les congrégations féminines dans les léproseries 
d’Asie du Sud-Est (Birmanie, Philippines, Vietnam), 
XXe siècle 

Marie de Rugy 
Agrégée d’histoire, a soutenu sa thèse à l’université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne en 2016. Elle travaille actuellement 
sur une histoire des congrégations missionnaires féminines 
dans les léproseries d’Asie du Sud-Est - Birmanie, Philippines, 
Vietnam - au XXe siècle

En Birmanie britannique, en Indochine française, dans 
les Philippines américaines, plusieurs léproseries sont créées fin 
XIXe-début XXe siècle, par les autorités coloniales ou religieuses 
qui font appel à des congrégations féminines missionnaires. 
Étudier plusieurs congrégations et plusieurs léproseries offre autant 
d’études de cas qui montrent des rapports différenciés aux patients, 
à l’espace colonial et aux pouvoirs politiques. Les Franciscaines 
Missionnaires de Marie sont sollicitées en 1932 pour la léproserie de 
Qui Hoa en Indochine en raison de la réputation des deux léproseries 
de Rangoun et de Mandalay, en Birmanie, où elles sont depuis 
1898. Les sœurs de Saint-Paul-de-Chartres sont appelées en 1903 
à la fondation de la léproserie de Culaogieng en Indochine, et dès 
1906 à celle de Culion aux Philippines. Les Filles de la Charité, quant 
à elles, prennent en charge les léproseries de Djiring (1937) et de 
Dakkia (1938) dans les Hauts Plateaux indochinois, et finalement 
de Ben San (1959) dans la banlieue saïgonnaise.
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5À Paris, la société des Missions Etrangères de 
Paris (MEP) est organisée en différents pôles 
pour soutenir l’activité missionnaire des pères, 
promouvoir la mission en Asie et dans l’océan 
Indien et accueillir le public. 

Le volontariat MEP permet l’envoi de volontaires 
en Asie et dans l’océan Indien. Chaque année, 
150 volontaires laïcs partent mettre leurs com-
pétences au service des missions. 

L’Institut de recherche France-Asie, IRFA, est en 
charge du patrimoine historique dont a hérité 
la société des MEP depuis plus de 365 ans. Il a 
pour mission de le préserver, de le faire vivre et 
de le mettre à la disposition de tous les passion-
nés de l’Asie et de l’océan Indien. 

Mission 128 est l’espace culturel et pastoral dédié à l’his-
toire et à l’action des MEP, véritable pont culturel entre la 
France, l’Asie et l’océan Indien. Mission 128 a pour mission 
de valoriser et rendre accessible au public le patrimoine 
exceptionnel des MEP. Il propose tout au long de l’année une 
programmation d’événements, de conférences, concerts, 
expositions, ateliers et visites pour le jeune public et les 
adultes. Il accueille les groupes pour leur action pastorale 
et propose le témoignage de Pères MEP et de volontaires, 
sur la mission d’aujourd’hui.

Mission 128 
Espace culturel et pastoral d’Asie 
et de l’océan Indien  
128, rue du Bac 
75007 Paris
�01 44 39 91 21 
animation@missionsetrangeres.com 
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